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TROIS CENTS L’EXEMPLAIRE
  

ls célébreront leurs noces
de diamant,ie, le 17 août
 

M. et Mme Narcisse Bessette sont les purents de douze enfants
tous vivants, dont deux religieuses de l'Assomption, — Deux
Jumilles où la longévité est remarquable.

M. et Mme Narcisse Bessette,

deux citoyens avantageusement

connus ici, célébreront dans u-

ne quinzaine de jours, soit plus

exactement le 17 août, leurs no-

ces de diamant.

H y aura en effet soixante

ans bientôt que ces deux véné-

rables jubilaires étaient unis

par les Tiens du mariage à Fail-

River, dans l'Etat du Massa-

chusetts, où tous deux habi-

taient alors. Cette cérémonie,
présidée par M. l'abbé Laflam-

me, curé, eut lieu à l’église No-

tre-Dame de Lourdes.

Après avoir habité quelque

temps les Etats-Unis, M. et

Mme Bessette revenaient au

pays en 1895, pour retourner,

un peu plus tard, dans la répu-

blique voisine, et s’établir, cet-

te fois, sur une ferme du Ver-

mont, où ils devaient passer

plusieurs années avant de se
fixer définitivement au Canada,
d'abord à Montréalet ensuite à
Waterloo depuis 1931.

Fait à peu près unique et
dont, pour notre part, nous a-

vouons n’avoir jamais constaté
le pareil ailleurs, M, et Mme

Bessette sont les parents d'une

famille de douze enfants, neuf

fils et trois filles, tous vivants
et en bonne santé. Quant aux

mariés d'il y a soixante ans, ils
jouissent de toutes leurs facul-
tés en dépit de leur âge relati-

vement avancé, Nés tous deux

Unebelle salle
pour nos Vétérans

 

 

L'immeuble aménagé rue Lewis

par les membres de lu Légion

canadienne est officiellement
inauguré vendredi dernier. —

Fête bien réussie.

Les membres de la Légion ca-

nadienne, suceursale de Wa-
terloo, assistaient vendredi soir
en grand nombre à l’inaugura-

tion officielle de leur nouvelle
salle de la rue Lewis, aménagée

depuis peu et magnifiquement

décorée pour la circonstance,

Parmi les invités d'honneur,
on remarquait le major-général
C.-B. Price, chef national du
groupement de nos Vétérans, et
M. Hugh Parry, président pro-
vincial de la Légion. Le beau
sexe était aussi largement re-
présenté à cette fête, tandis que

les municipalités de Knowlton,

Magog, Sherbrooke, Granby,
etc. avaient toutes envoyé plu-
sieurs délégués ici.

L'intérieur de la salle a été
rafraîchi dernièrement au moy-

en de peinture et offre aux visi-
teurs un très beau coup d'oeil.
C’est ce que n’ont pas manqué

de faire observer entre autres
le major-général Price et M.
Parry.

La réunion, présidée par M.
J.-S. Macdonald, se prolongea

jusqu'aux petites heures,
constituera, à n’en pas douter,

l’un des événements sociaux les
mieux réussis de la saison.

 

Elle’

en 1868, M. Bessette à St-Sé-
bastien d'Iberville, le 25 août,

et sa femme (Eloise Coté), i La
Baie du Febvre, le 29 novembre,

ils compteront donc avant peu 78

printemps.

Une belle famille

M. Bessette prenait sa retrai-

te il y a une couple d'années,

mais il avait été jusque-là l’un

des menuisiers et entrepreneurs

en construction les plus occupés

de notre ville et de la région. I!
a en effet été mêlé à l'érection

d’une foule d'immeubles impo-
sants, soit plusieurs églises,

presbytères, couvents, etc. Son

activité dans ce domaine s'étend:

sur une période de 51 ans. Nos

cousing de feu le frére André et

sont alliés aux familles Laurier
et Gouin, dont quelques-uns des

membres ont joué un rôle im-
portant dans la politique de cet-
te province et du pays. En plus
de leurs douze enfants, parmi

lesquels deux religieuses de

l'Assomption, ils ont le bonheur
de compter 39 petits-enfants et

8 arrière petits-enfants. Leurs
neuf fils sont: Adélard, Alphon-

se, Georges et Sylvio, de Mont-

réal; Henri, inspecteur réglunal

d'écoles dans le comté de Lutbi-
nière; Oscar, de Sorel; Aimé, de
Holyoke, Mass; Ernest, de Wa-

terbury, Conn.; René, de Marie-

ville. Leurs trois filles: Mme
Henri Girouard de Waterloo;

les Rdes SS. Ste-Isavelle des
Anges (Yvonne) et Ste-Claire

des Anges (Eva), toutes deux

du couvent de l’Assomption à
Nicolet.

M. Bessette appartient à une
famille dont la longévité est re-
marquable. Sa mère, Mme Jo-
seph Bessette, expirait à Mont-
réal en 1944, à l’âge de 93 ans,

tandis que l'âge de sa soeur,

Mme A. Benoit, de Woonsocket,

R.L, etcelui de ses trois frères,
Napoléon, de Fall-River, Mi-

chel, de Hamilton, Ont., et Hen-

ri, de St-Jean d'Iberville, varie
de 54 à 72 ans. Mme Bessette ne
le cède en rien de ce côté à son
mari puisque son frère Wilfrid,
de Lewiston, Me, et sa soeur,

Mme Alphonse Biron (Anna),
de Montréal, ont, respective-
ment, 76 et 70 ans.

liés à Waterloo sont: Margueri-
te, Claire, Guy, Louis-Emile, Hé-
léne, Jean-Paul et Isabelle Gi-
rouard, tandis que deux mem-

bres de la même famille, Mme

Marcel Séguin (Lucille) et M.
Maurice Girouard, sont depuis
quelques mois établis à Mont-

réal.
La célébration de ces noces

de diamant, l’une des rares cé-
rémonies du genre à Waterloo,
commencera le 17 août par une
messe en l'église St-Bernardin,
pour se continuer par un ban-
quet à l’hôtel Waterloo,

Nous nous joignons à toute
la population pour offrir à M.
et Mme Narcisse Bessette nos
meilleurs voeux à l’occasion des
belles fêtes dont ils seront bien-
[tôt l’objet ici.

 

deux estimés concitoyens étaient]

Leurs petits-enfants domici-; 

À dents blanches
———

a
Le fonctionnaire à un dollar

par année est encore trop bien

payé,

#

Si le veto n'existait pas, Mo-
lotoff et Gromyko l'invente-

raient en cing sec.

*

Entre nous, le playe cst un
cmauvais endroit pour dépouil-
ler le vieil homme.

*

Le marché noir feru florès

tent ec! aussi longtemps que les

gogus auront de l'argent,

*

Les maillots de bain reste-

rout brefs même quand on ne

sera plus à court de tissus.

*

Pour trouver quelque plai-

sir duns un banquet, ne songe

pus dits discours qui suivront le

café,

+

On peut sans difficulté tirer
de son jardin tout ce qu’il faut

pour nourrir des milliers d'in-

sectes,

*

Les chauffards qui nous ga-

vaient autrefois de poussière

ont maintenant du bitume à

nous servir,

*

Et, avec les nouvelles rues
pavées, ils nous le distribuent
evéc autant de générosité que

d’empressement.

*

A voir tout ce qui git sur la

chaussée, on ne croirait pas que
la récupération du papier fut
wn jour en honneur ici.

*

Il y a des ronds-de-cuir qui

pourraient, sans grands incon-

vénients pour le pays, prolonger
leurs vacunces toute l'année,

%

Le meilleur moyen de savoir à
quoi s'en tenir sur le coût de la
vie, c'est d'ignorer les statssti-
ques et de consulter son porte-

monnaie,

 

Les changements
nombreux dans le

rôled'évaluation
Celui-ci sera tout probablement
homologué à la séance du T
août, mais on s'attend à quel-
ques plaintes en certains mi-
lieux, — Les estimateurs se-
rout là, =

Le rôle d'évaluation, tel que
dressé par les estimateurs mu-
nicipaux, MM. P.-D. McGrail,
Narcisse Bessette et Narcisse
Delorme, assistés de M. R-J.
Graves, sera tout probablement
homologué à la prochaine séun-

   ev du conseil, soit le 7 août,

Disons qu'il y a beaucoup de
changements quant a l'évalua-
tion des propriétés foncières de
la ville, les uns comportant une
diminution, les autres une aug-
mentation, Nous croyons ce-
pendant savoir que les accrois-
sements de valeur sont plus
nombreux que les rabais, avec
le résultat qu’il ne serait pas
surprenant que des plaintes se
fassent entendre çà et là.

Quoi qu'il en soit, les esti-
mateurs seront présents A la
réunion du 7 et pourront don-
her aux intéressés des explica-
tions sur les changements qu'ils
ont cru devoir apporter au rôle
de 1946. ;

Chose certaine, en tout cas,
celui-ci sera plus vite homolo-
gué quele rôle de 1945, qu’il fal-
lut recommencer à plusieurs re-
prises avant d'en arriver à un
arrangement sinon parfait du
moins aussi satisfaisant que
possible dans les circonstances.

Aussitôt que ce travail aura
été fait, le secrétaire trésorier
et son personnel de l'hôtel de
ville enverront aux proprié-
taires un état détaillé de ce
qu’ils doivent à la municipali-
té, y compris la part de ce
que chacun est appelé à payer
pour les récents travaux de pa-
vage ici,
 

Autre beau geste
du club Kiwanis

Treize enfants de cette ville re-

çoivent gratuitement, à l'hé-
pital St-Joseph de Granby,

les traitements voulus pour
amygdales, adénoides, ete.

Grâce à la générosité du club
Kiwanis, treize enfants de cet-
te ville médicalement indigents

ont subi, mercredi, jeudi et
vendredi matins, une interven-

tion chirurgicale pour amygda-
les, adénoides et autres affec-
tions de la gorge ou du nez, Le

groupe était composé de dix
filletteset de trois garçonnets.

Le Kiwanis a non seulement
défrayé le coût de ces opéra-
tions, mais s’est encore occupé

de transporter les petits ma-
lades à l'hôpital St-Joseph, de

Granby, et de les ramener ici
vingt-quatre heures plus tard.

Tous ces cas étaient sous la
direction du Dr A. Domingue.

LE CHEF LEMAY
BON PREMIER

Au tournoi de la pojice et
des pompiers qui avait lieu di-

CETTE FETE A
ETE UN SUCCES

Favorisés par une températu-
re exceptionnelle et réunis dans

l’un des plus beaux coins de nos

Cantons, les membres de la So-
ciété St-Jean-Baptiste de Wa-
terloo, auxquels s'étajent joints

un bon nombre d’autres citoy,ns

de cette ville et de l'extérieur,
ont passé, dimanche dernier, u-
ne journée très agréable au lac

Trousers.

A leur arrivée au lac Trou
sers, tous prirent le repas du

midi dans ce décor enchanteur,

après quoi commença le pro-
gramme élaboré pour la cir-
constance et qui comprenait a-

musements et jeux de toute sor-

te.

Les membres de la St-Jean-
Baptiste et fTeurs amis revin-
rent dans la soirée, non sans

avoir exprimé au président de

la société, M. Hector Goudreau,

le plaisir qu’ils avaient goûté

au cours de cette fête champê-

tre.

 

manche dernier a Granby, le
chef Georges Lemay, de Wa-

terloo, s'est classé premier dans la course des hommes de deux
cents livres et plus.

oeufs d'or plus qu'elte ne
contreuse idée de lui terdre le

chair et d'os,
!

domaine: celui du tourisme,

son édition du 25

locuteurs de “cabines”

faibliv. Mais s’il  

Que les autorités fédérales

vissent sans pitié.

tourisme.

Un gargonnet de trois ans,

Christopher, fils de M. et Mme

Robert Hood,de cette ville, s’est

égaré dimanche dernier dans les

bois avoisinant Cleary's et n’a

été retrouvé que quatre heures
et demie plus tard, après toute

une alerte et des recherches
auxquelles une quarantaine de

personnes ont pris part.

L'enfant se trouvait avec ses

parents, en excursion à Cleary's

pour la journée, lorsqu’il trom-

pa soudain leur surveillance et
s'éloigna. Il était parti depuis
on ne sait exactement comuien

de temps quand sa mère, en re-
tournant à l'endroit où elle le

croyait à l'abri de tout danger,
constata que le garçonnet n’é-

tait plus là. Elle appela son ma-
ri et tous deux commencèrent à

suivre les sentiers et à battre
les buissons, mais sans résultat.

D'autres personnes eurent tôt
fait de se joindre à eux, avec le
résultat que c'est une quaran-

taine environ qui parcoururent

en vain, pendant plus de quatre
heures, tous les coins et recoins

de l'endroit où la famille Hood
était allée passer le dimanche.
La police de Waterloo et celle

de Granby furent également
mises au courant de cette dispa-

rition, tandis qu’un médecin é-

tait aussi appelé pour donner

ses soins à Mme Hood, qui ve-

nait de s’évanouir,

Vers six heures et demie, a-
lors que tout le monde était é-
puisé et à la veille de céder au
découragement, quelqu'un buta
presque sur le garçonnet, qui ne

semblait nullement se douter de
toutes les inquiétudes dont il
venait d’être la cause. L'enfant
avait parcouru presque s’en a-
percevoir, puisqu’il paraissait frais et dispos, une distance de

à fable est en train de se répéter chez nous d

Le "Bien Public”, de Trois-Rivières, écrivs

La pouleauxoeufs d'or
Onse souvient de la fable, 1c n voulant tirer de sa poule aux

pouvait donner. tel avare eut la malen-
cou, pour constater ensuite, à songrand regret, qu'elle était, comme tout autre gallinacé, faite de

uns un autre

uit, on effet, dans
5 juillet, que lvs touristes américains ‘sont trop

{souvent les victimes d'une exploitation éhontée de la part des
« des restaurateurs el des hôleliers de for-

tune dont lux établissements bordent nos grandes routes nationa-
les, Dans In régien d'Ottawa, comme en faisait part à se
gues un député des Communes, ces touristes ont dû payer huit
dollars par tête pour le coucher
était dans un état de malpropreté déplorable”.

[ne faudrait pas bivn des faits de ve genre pour porter le
coup de mort à une industrie qui devrait, selon quelques-uns,
rapporter cut pays, cette année, tout pres de $200,000,000,

Nous H'avons pas encore eu vent de pareils procédés dans
lex Cantons de l'Est et nous espérons qu’il continuera d'en être
ainsi jusqu'à l'automne, dlors que le flot de nos visiteurs tend à

il arrivait quele touriste eût également à se plain-
dre ici, nous n'hésiterions pas à dénoncer les coupables.

La province de Québec entend garder la réputation d'hos-
pitalité qu'elle s'est acquise à l'étranger.

EL il ne faut pas laisser une poignée d'individus cupides et
Lornés compromettre à jamais ce bon renom.

s collè-

ct encore la l'ameuse ‘eabine”

interviennent au besoin et sé-

Autrement, c'en est fait de notre poule aux oeufs d'or, le

 

Un enfant de trois ans
agardansesbus

Christopher, fils de M. et Mme Robert Hood,de celte ville, canse
toute une alerte à Cleury's,
au bout de quatre heures ct

dimanche dernier. — Retronvé
demie.
 

tout près d'un mille. Il n'avait
pas souffert le moindre mal,

malgré que ses habits fussent

quelque peu défraichis.

La joie des parents, au

tour de leur fils, est quelque

chose qui ne peut se décrire.
Elle émut jusqu'aux larmes u-

ne foule de témoins. Mme Hood,
ne sachant comment exprimer

son bonheur, riait et pleurait en
même temps,

re-

DES VACANCES
AU “JOURNAL”

Les bureaux du “Journal” se-
ront fermés toute la semuine
prochaine, alors que son person-
nel et ses employés prendront
des vacances bien méritées.

Tous seront encore une fois au
poste après le 11 courant afin

de donner à nos clients l’excel-
lent service auquel ils sont ha-
bitués et à nos lecteurs des nou-
velles fraîches et inédites, des
nouvelles qu’ils chèrcheraient en
vain dans les autres organes de
la région,
 

IL REMPLACE SA
MOTO DETRUITE

M. Philippe Légaré, de la
Waterloo Electric Reg'd, dont

la motocyclette était détruite
en même temps qu'une foule
d’autres objets, lors d’un incen-

die à l'hôtel Canada, l'hiver

dernier, vient de remplacer ce

véhicule par ul autre beaucoup

plus moderne. Il s’en est servi

pour la première fois dans le

voyage qu’il entreprenait cette 
semaine à Allentown, Pa., où il

passera quelques jours.
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M. ALB. RICARD
MEURT A 67 ANS

Le défunt, un ancien employé

du C.P.R., était avantageuse-

ment connu à Waterloo, qu’il
habitait depuis 20 ans—Im-

postnt service à St-Bernardin.

M. Albert Ricard, pendant

vingt ans à l'emploi du C.P.R,,
mais depuis quelques années à

sa retraite, est décédé après u-

ne longue maladie, C’était un.

citoyen avantageusement connu!

à Waterloo, qu'il habitait de-

puis une vingtaine d'années.

Le défunt, âgé de 67 ans, lais-

se, outre son épouse, née Célina

Morin, six enfants: Aloysius,

de St-Césaire; Alcibiade, de

Central Falls; Léonidas, de

Manville, R.l: Romuald, de

Granby; Mmes Ernest Chevrier

(Albertine). de Waterloo; Ro-
land Pinsonneault (Laurette),
de Lachine. Plusieurs petits-en-
fants lui survivent également,

ainsi que sa mère, Mme J.-B.

Ricard. de Granby.

Son service eut lieu en l'égri-
se St-Bernardin, au milieu d'u-
ne affluence considérable de pa-

rents, comprenant les membres

La VIE peut
commencer après

40ANSsi..
Vers 40 ans, l'énergie diminue, mais

l'expérience nous a appris à en dépenser
moins. Les années à venir devraient être les
plus heureuses. Elles le peuvent, si nous
évitons les affections des reins et de la vessie
—mal de dos, mal de tête, douleurs rhumatis-
males, lassitude, insomnie, apaîhie—qui
attaquent souvent les gens vers ls quaran-
taine. Depuis plus d'un demi-siècle, les
Pilules Dodd's pour les Reins ont aidé
beaucoup de gens à garder leurs reins et leur
vessie en bon état. Si vous approclez de la
quarantaine ou si vous l'avez &
votre santé et votre bonheur futur—prenez
des Pilules Dodd's pour les Reins, 1257

 

immédiats de la famille en
deuil, et une foule d’amis tant de

cette ville que de l'extérieur.

Parmi les petits-enfants pré-

sents aux obsèques, on remar-

quait: M. Jean-Paul, Pauline et
Yvon Ricard, Mlle Monique,
Claude, Carmen et Huguette

Chevrier, M. Laurent Pinson-

nault et Normand Ricard.
La levée du corps fut faite

par le Rév. Père Paul Morin,

Jésuite, qui chanta également le

service funèbre, assisté de M.

l’abbé Irenée Courtemanche, vi-

caire à Waterloo, et du Rév.

Père Bélanger. des Pères du

Sacré-Coeur, comme diacru et
sous-diacre,

Deux messes furent célébrées
aux autels latéraux par M. l'ab-

bé Martel, curé de St-Joucnim,
et M. l'abbé St-Pierre, curé de
Knowlton.

Les porteurs étaient MM, E-

phrem Beaulac, Emery Che-
vrier, Alexandre Robert, Jo-

seph Gévry, Raoul Déragon, A-

médée Lafontaine,

La chorale de St-Bernardin,

dirigée par M. Albert Duper-

ron, exéeuta le chant avec, com-

me soliste, M. Roland Boucher.
Dans :e choeur de chant, on re-
marquait: MM. Jules Légaré,

Paul Proulx, Georges Desran-

leau et André Jolin.
Parmi les personnes venues

de l'extérieur pour assister au

service, on remarquait: M. Emi-

le Morin, de Montréal; Mlle Ma-

deleine Corriveau, M. Evariste

Morin, M. et Mme Charles-E-

douard Valiquette, Mme Marcel
Morin, de Montréal; Mlle Ma-

rie-Anne Morin, de Québec;
Mme Willie Leduc, de West

Shefford; M. Valmore Poirier, également de West-Shefford;
(Suite à la page 7)
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GOUSY TAXI
G. Gousy, Prop.

e

SERVICE JOUR ET NUIT

°

TEL. 2-R

608 PRINCIPALE WATERLOO, P. À.
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Guit un repas complet
TOUT A LA FOIS AVEC UN SEUL

ELEMENT
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COMPLET

Voici pourquoi le nouvel "Handi-Chief" Moffat est une aide pré-
cieuse, Tablette commode se dissimulant à l'intérieur, Poêle
à frire ou à griller en aluminium. Compartiment de grillage très
facile à nettoyer. Commutateur à 3 chaleurs, Gril à deux fins,
Plaque économique “Thermoflec”. Surface complète de cuisson de
104 pouces carrés, Il porte une garantie d’un un, Nombre d’autres
caractéristiques font de l’Handi-Chief une remarquable contribution
au progrès de l'art ménager, Un placement incomparable dans le
domaine des appareils destinés à aider toute ménagère avertie.

° Bila

uddion & sou
Plombiers - Quincailliers - Manufacturiers

862 RUE PRINCIPALE--TEL 391—WATERLOO, P.Q.

 

     

Vous avez entendu le grondement sourd des roues surles rails. ..

\ vous avez vu le faisceau de lumière projeté dansles ténèbres par le phare

avant de la locomotive... lorsque, dansl'obscurité de la nuit, vous regardiez

passer un de ces longstraine de marchandises du Pacifique Canadien!

Ces lourds convois, qui roulent continuellementà travers le Canada, ne transportent pas seule-
ment des marchandises … ils sont aussi un symbole d'espoir pourles populations affamées des

pays d'Europe et d'Asie, auxquelles ils apportent des secours urgents et peut-être mêmela vie.

Pour nous, ces trains transportent en vitesse les vivres, le charbon, les matériaux

de construction,les meubles,le papier,les machines,les matières premières—

les mille et une choses qui font l'économie d'un pays et qui servent

à maintenir son commerce d'exportation. Et ce service de toute

première importance est assuré le jouretla nuit et tous les

jours del'année, avec efficacité, rapidité et économie.

 

   

         

 

  
 

 

EVERVESS
L’EAU DE TABLE

PÉTILLANTE

 

  
  

      
  

   

     

    

    

Faites honneur à vos invités
en leur servant cette eau de
table nouvelle, unique et
pétillante, Elle est délec+
table et se mélange par-
faitement avec tout autre
breuvage. Préparée d’a-
près. un procédé scienti-
fique qui la purifie,
I’Evervess scintille
commedes diamants. À
Ayez-en toujours une
ample provision à la
maison — comman- /
dez-en une dou-
zaine de bouteilles fj
aujourd'hui.

  DÉLICIEUSEMENT

AGRÉABLE À

À VOTRE
MAGASIN

HÔTEL

UN PRODUIT DK PEPSI-COLA COMPANY OF CANADA LIMITED
 

LA LAITERIE
E WATESLO9

LAIT, CREME ET

LAIT AU CHOCOCAT

PASTEURISES

°

Outillage moderne,

produits de qualité

 

et livraison régulière

lu,
| Norris Bros.

PROPS.

- Tél, 13-J

 o

Waterloo

  

 

 

     
      

 

    

Tous genres de travaux de
PLOMBERIE

EXECUTES PAR DES EXPERTS

28 ANNEES D'EXPERIENCE

DEMANEZ NOS PRIX,
IIs vous satisferont,

Systèmes de chauffage ins-
tallés, y compris les brûleurs

à l'huile.

  

  

    

 

ARGUIN FILS
726, rue Principale TEL. 370W WATERLOO, P.Q.     
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ANDRE MAUROIS
ET SHELLEY

Ariel ou lo vie de Shelley,
d’André Maurois (1), est un
ouvrage trop connu pour que
nous nous amusions à le résu-
mer, Même ceux qui ne lont
encore lu, chez les gens culti-
vés, n’en ignorent point le
fonds. Les autres ne s’y aven-

tureront jamais. Sous une for-

me plus ou moins romancée, le

livre raconte la vie intense du

poète anglais. Shelley, sa Jeu-
messe studieuse et souffrante,
tant à Eton qu’à Oxford, ses a-

mours, son mariage et ses que-
relles avec Harrieet West-
brooke, la séparation qui suivit,

le suicide de lu jeune lemme, le

second mariage de l'écrivain,

les déboires et aussi les succès

littéraires de celui-ci enfin sa

mort tragique en 1822, sur l'u-

ne des côtes de l'Italie, En

cours de route, l'auteur recons-

titue, non sans bonheur, | An-
gleterre que connut Shelley. El-

le se révélait à la fois rêveuse
et brutale. L'éducation qu’on y

donnait aux fils de l'élite s’ins-
pirait de ln plus sévère disci-

pline, mêlée de religion vague

et peu exigeante, de sage hypo-

crisie, de rigueurs qu’on ne

 

 

s'explique pas aujourd'hui. Le

systéme d’alors visait à former
“des caractères durs coulés
dans un même moule.” De façon
générale, purents et élèves s’en

accommodaient assez bien, Le

docteur Keate, directeur de l’u-
ristocratique collège Eton, ter-

minait habituellement ses ser-

mons par ces paroles: “Soyez

charitables, boys, ou je vous

battrai jusqu’à ce que vous le

deveniez”. Les gentlemen et les
riches marchands, écrit Mau-

rois, “voyaient sans déplatsir
cette pieuse férocité et tenaient

pour singulièrement estimable

un homme qui avait fouetté

presque tous les premiers mi-

nistres, évêques et généraux du

pays.”
 

(1) Réédité à Montréal, Edi-

tions Variétés.

+

Sentimental et solitaire, fréle
de corps, avec des manières de

fille ou presque, Shelley souf-

frit le martyre à Eton, Il n’était
n’était pas cependant le timide

que l’on pouvait croire. Il te-

nait tête à ses persécuteurs, se

battait s’il le fallait, mais com-
me une femme, gifflant et grif-

fant. Il aimait beaucoup l'étude,
(Suite à la page 6)
 

 

38 ST-JOSEPH

hiule à chauffage IMPERIAL
POUR POËLES ET FOURNAISES AUTOMATIQUES

°

Livrée à Waterloo et dans un rayon de 15 milles, au moyen

d'un camion ultra moderne. 150 pieds de boyaux.

e

Donnez rotre

GEORGES-A. TETREAULT

ou par téléphone en signalant

311 ov 295

commande @

WATERLOO    
é
ABInpnsraane

i
VELECTRICITÉ
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DE LAVAL

Maurice-G. Campbell
VENTE ET SERVICE

e

 

TEL. 146-W WATERLOO, QUE.
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HUILE À CHAUFFAGE B.A.
Pour prompt service et entière satisfaction, au moyen d'une

installation moderne, avec compteur automatique et 150

pieds de boyaux. Donnez vos commandes à

ARMAND CASAVANT
ou appelez TEL, 55, Waterloo, Qué.
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DESINFECTION
POUR COQUERELLES

Avec garantie — Pas nécessaire de quitter les lieux

OUTILLAGE MODERNE

SPÉCIALITÉS: Hôtels, restaurants, communantés religieuses

et résidences, etc...

Ecrire à Casier Postal 170 ou Téléphoner 442

MAGOG QUE. = 
VOS TRAVAUX
DE PEINTURE

=

Ils seront bien faits et à votre entière satisfaction

si vous les confiez à

ANDRE PLAMONDON
4 RUE ALLEN WATERLOO

Cotations et autres renseignements fournis avec plaisir. 
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Les récentes grèves ont

retardé la livraison des autobus

de 4 à

lusieurs industries sont concernées dans la cons-
truction et l'entretien d’un autobus, et tout ce

qui arrive dansune deces industries peut retarder la
livraison des autobus en construction, des parties
et du matériel nécessaires pour leur exploitation,

L'an passé, quand les restrictions de guerre furent

enlevées, notre compagnie fit une étude sérieuse
du nombre d'autobus qui lui seraient nécessaires
pour rencontrer la demande de transport toujours
croissante et qui atteint son plus haut sommet du-
rant les mois d'été.

Plus de 70 nouveaux autobus furent achetés pour
nous être livrés au commencement de l'année ainsi
que des pièces de rechangeet le matériel nécessaires
pourl'entretien de tous nos véhicules.

MAIS. . . les grèves quiontaffectéles industries de
l'acier, de l'automobile, du matériel électrique, du

1188 OUEST RUE DORCHESTER,    PROVINCIAL

8 mois!

caoutchouc, des pièces de rechange, ontl’une après
l'autre retardélalivraison des autobus. Les nouveaux
véhicules attendus en’ mai ne nous parviendront pas
avantl'automne;les pièces de rechangeet le matériel
n'arrivent pas assez vite poursatisfaire nos besoins,

et quelques-uns de nos autobus doivent demeurer
inactifs parce que ces pièces de rechange ne sont
pas disponibles,

IL n’y a rien que nous puissions faire pour améliorer
les conditions actuelles, car les délais ont été occa.
sionnés par les grèves dans ces industries, C'est
pourquoi nous comptonset espérons quele public
comprenneet réalise la situation.

Nous donnons actuellement les meilleurs services
possibles avec l'équipement disponible. Nous aug-
menteronset amélioreronsces services aussitôt que
les nouveaux véhicules dont nous avons un besoin
pressant nous parviendront,

ee...

MONTREAL + Plateau 7141
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—
—
—
—
—
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P,ROFESSIONS ETÀrraires

i

 

é

Vérification, Organisation,

Perception
Administration de Succession

Prix de Revient de
Fabrication

PHILIPPE JOLIN
B.A, LS.C.

COMPTABLE PUBLIC et SYNDIC LICENCIE

Commissaire Cour

Supérieure
Impôt eur le Revenu

SYNDIC DE
FAILLITE

 

TELEPHONE 206 — CASIER POSTAL 21 — WATERLOO, P.Q

 Cu

GEORGES DESRANLEAU
LLL

AVOCAT

WATERLOO, P. Q. TELEPHONE201

 

 

 
POUR VOS ASSURANCES FEU--AUTOMOBILE—ACCIDENT,

ETC, CONSULTEZ

ROBERT & RACINE
Ruprésentants exclusifs de

LUMBERMEN'S MUTUAL CASUALTY CO.
Bond de garantie

180 rue Principale — GRANBY TELEPHONE 431

 

Yucerasems do Elias Gaudet TEL BUREAU 78

B. MARCHESSAULT

rq

 

 

 
 

AVOCAT

WATERLOO

* 

J.-A. BOUCHARD. 0.D.
OPTOMETRISTE

GRANBY

ala

PHARMACIE ROBERT
le mereredi de 1 heure pam, a 6 heures po.

EXAMEN DE LA VUE

169 Principale TEL. 832

REPARATIONS DJ) VERRES

463 rue Principale, Waterloo,
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LEO-PAUL LEDOUX
DIRECTEUR DE FUNERAILLES ET

EMBAUMEUR D'EXPERIENCE
 

Chambre mortuaire et fleurs pour toutes les occasions

Service d'ambulance — Monuments —

WATERLOO

Pierres tombales

454 Principale TEL. 384

 

 

Si VOUS CONSTRUISEZ OU REPAREZ, CONSULTEZ

ED. DELORME & CIE
ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION

INSTALLATION DE SYSTEME DE CHAUFFAGE

PLOMBERIE ET AUTRES TRAVAUX SIMILAIRES

Prix raisonnables et satisfaction assurée.
 

58 ST-ANTOINE-SUD GRANBY, P. Q.
TEL. 2814

 

Dr JACQUES JOLIN

©
=
=
= 
     B.A, D.D.S.

’ CHIRURGIEN-DENTISTE

°

RAYONS X — GAZ — ETC.

°

286, rue Principale WATERLOO Tel. 174

mt
=

Jo 2 intAP 

   

 

156 RUE PRINCIPALE TEL.637
AU NTEEUS NH AGAIN NE W.-A,.FORTIN -RES,TEL.474

ureau du soir: 10 Brébeuf, de 7 à 9 h, Même no de téléphone.
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Al FINI DE PAYER LOY

 

Voilà ce que disent ceux qui ont acheté un lopin à bâtir dans la nouvelle subdivision Petit, ancien chemin de Granby

77 : L'MTE DU CanTow SWEFFORD 7. 1 &
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Vous

aussi

pouvez faire de

même en profitant

de la belle occa-

sion qui s'offre

à Vous  
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PLAN

MONTRANT

 

UN PROJETDESUBDIVISION
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aussi

pouvez construire

une demeure de

votre goût, loin
 

D'UNE PARTIE OCSLOTSNT2,3,C0
 

CADASTREOFFICIEL.

DU VILLAGE I NCORPOR£DGWATERLOO
 du bruit et de
 

( Muinlepant VitrzDEWATERIOO)

SHEFFORD-
ECHELLE. OO P:GDSAU FOUCEMA.

MONTREALLE § SEPTEMBRE1935.

Semorepar Sod: 274 L£BLave.
Arpe9 eurFéonc re

la poussière

 

 

Buraa
°Lan E Leman ALABRECQUE10.CULSTRULSTVACPUES- MONTREAL A1400 °  

Une maison

comme celle.c1?
4,  

 

Même si vous n'êtes pas prêt à bâtir immédiatement, rien ne vous empêche de

choisir d’avance le modèle ou le style de lu maison que vous construirez un jour ou

l’autre. M. Petit se fera plaisir de vous soumettre des plans adaptés à votre choix

et aux prix que vous désirez payer.

LES MATERIAUX SONT ENCORE
RARES, MAIS...

On aurait tort de croire qu'il- sont impossibles à trouver. Les gens construisent ou

réparent à côté de vous. Pourquoi ne pourriez-vous pas en faire autant? Rensei-

  

mnements à ce sujet fournis sans frais additionnels aux intéressés Il reste

encore, Dicu merci, du bois, de la brique ou de la pierre des champs

_— __ __ _____ _

WATERLOO

 

  

La nouvelle subdivision
1! suffit de jeter un coup d’ocil sur le plan ci-dessus pour constaler que vous pouvez trouver, à une faible distance de la ville, exac-

tement l'emplacement dont vous rêvez depuis longtemps pour ériger une demeure confortable, pourvue de toutes les amélio-

rations modernes, à proximité des magasins, des écoles et de l'église, et cependant assez éloignée du bruit, de la poussière et

de tous les dangers auxquels les enfants sont exposés dans un milieu surpeuplé.

IL Y A. DANS CETTE- SUBDIVISION, 75 BEAUX LOPINS À BATIR QUE L'ON PEUT OBTENIR A UN PRIX AUSSI

BAS QUE

25011 $350
dont 10 p.c. seulement payable comptant, la balance a des conditions si

avantageuses qu’elles vous surprendront

C'est dire qu'en retour d'une somme aussi minime que $25 et S35, vous devenez propriétaire d'un lot magnifique de 50 x 100

pieds ou de 50 x 150 pieds, selon le choix que vous aurez fait.Ces lots s'enlèvent rapidement. MM, Gince, Goyette. Mare-Au-

rèle, Lussier, Royer, Dumas. Beaumont et plusieurs autres, tous des gens que vous connaissez, ont déjà retenu les leurs.

VOYEZ SERIGER LES BELLES MAISONS
DONT WATERLOO SERA DOTE DANS QUELQUES MOIS

>
M. Petit est si confiant dans le succès de son entreprise qu'il à l'intention d'ériger sous peu deux ou trois maisons pour

les céder à des citoyens qui n'ont pas le temps de s'occuper de ce détail important. même s'ils désirent établir leur foyer dans

un endroit où l'espace, l'air et la lumière ne sont pas pour ainsi dire rationnés, ‘The proof of the pudding is in the eating”. dit

un proverbe anglais. Et M. Petit sait que sa subdivision est appelée à un bel avenir.

VOYEZN'ATTENDEZ PAS QUE CES TERRAINS SOIENT TOUS VEXNDUS POUR VOUS PROCURER LE VOTRE.

SANS RETARD

Ancien chemin de Granby

 

Ou une autre
de ce genre?

 

Les maisons construites dans la nouvelle subdivision ne devront sans doute pas

être des bicoques. On a cependant pris les mesures voulues pour permettre à leurs

propriétaires de bâtir les dépendances dont ils auront besoin et qui compléteront

leur installation définitive.

IL FAUT BATTRE LE FER QUAND
IL EST CHAUD...

Et c'est ce que les citoyens dont vous avez lu les noms tantôt ont décidé de faire.

Ils savent que la nouvelle subdivision est non seulement idéale au point de vue

emplacement, mais que la nature du terrain y rend facile le creusage et autres

travaux de terrassement.

ERNEST PETIT
TEL. 85w22



 

 

 

Las mm me zon

 

ANDRE MAUROIS...

{Suite de la page 3)

apprit le latin et le grec avec u-
ne étonnante rapidité, lisait é-

normément. Il s'acquit ainsi u-
ne réputation d’excentrique et

ses compagnons l'appelaient

Shelley le fou. En 1810, Percy

Bysshe Shelley quittait Eton

pour Oxford. Mais nous ne

poursuivrons pas plus loin la

biographie du poète, Le livre

que Maurois lui consacre date

de 1923. Il eut depuis maintes
rééditions, On ignore générale-

ment, sinon dans les milieux

spécialisés, la querelle littéraire
qu'il suscita en 1925, Cela com-
mença par une étude au Mercu-

re de France, signée Auriant.  L'auteur y accusait nettement

a ies 505 wn
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Maurois de plagiat. Il prèten-
dait que l'écrivain, non content

de s'inspirer de la biographie
de Shelley par le Dr Dowden,

plagiait et copiait celuici, Il ne

se montrait guère tendre:

“...le dessin et la couleur, 'ac-

cent particulier, la poésie, le

titre méme de son livre sont

dans le livre du Dr Dowden

qu’il à suivi tome par tome,

chapitre par chapitre, tantôt

abrégeant, tantôt copiant des

ONT TOUJOURS

Dr CHASE

x .doi
POUR MAL DE TETE
ET AUTRES DOULEURS

 

 pages entières...” Et Auriant

donne ce qu'il appelle des ex-
 

emples typiques, huit exacte-

ment. L'ouvrage de Dowden en

deux volumes, daté de 1886, é-
tait peu connu en France, et il|manciée du grand homme d'E-
était facile de donner le cnan-l4at anglais,
ge. Auriantalla plus loin, aceu- *

sant aussi Maurois d’avoir ré-

sumé et plagié les six tomes de

MM. Monypenny et Buckle sur
Disraéli, pour sa biographie ro-

Maurois se défendit. I] con-
 

SE ROULE
BIEN-
A BON
GOÛT!

SWEET
CAPORAL

TABAC À CIGARETTES

 

naïssait les ouvrages signalés,

d'autres aussi, qu’il avait lus et

annotés. Il offrait de mettre à

la disposition du directeur du

Mercure les livres de sa biblio-

thèque, ses fiches de lecture du

British Museum; même des fi-

ches du département des ma-

nuserits du British Museum,
prouvant, écrivait-il, “que j'ai
été vérifier sur place les tex-

tes des lettres autographes dé-

ja imprimées pourtant dans

d'autres livres.” Auriant répli-
qua, reprit sa démonstration et
y ajouta. Quelques écrivains an-

glais furent appelés à la res-

cousse, Frank Harris prit par- 
 

  
PNEUS ARMES
DUNLOP “90"

Maintenant sn production civile,
le célèbre pnou armé Dunlop “90°
=e plus parfait dessin de semelle
brisée encore réalisé—se oint à ton

ulaire compagnon, le Dunlop
PEs Cup”, pour vous offrir la
meilleure valeur possible en fait
de pneus.

  

  

DUNLOP-CANADA
 ) FEINdlIn LETTE CITE

pe

   POUR PLUS DE FORCE
ET DE DUREE

Les pneus armés Dunlop établissent un nouveau
maximum en fait de service.

   
    

 

Des épreuves routières d'une rigueur inimaginable
ontétabli la supériorité catégorique de chacune des
caractéristiques des pneus armés Dunlop .. . semelle
spécialement renforcie pour mieux résister aux chocs,
coupures et déchirures . . . composés spéciaux isolant
mieux la chaleur ... composés spéciaux, résistant à
l'abrasion et accroissantla force des parois latérales
... ensemble de qualités qui garantissent plus de
stabilité, de sécurité, ainsi
u'un millage plus consi-

dérable et plus économique.

  

      

 

   

 

      
   

  
   

  

   

  

Voyez votre vendeurDunlop
sans tarder. Demandezdui
de vous montrer les pneus
armés Dunlop dotés de la
construction cordes cdblées
«da plus récente réalisa
tion de l'entreprise la plus
experte au monde en fait
de pneus.
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ti contre Maurois, et Robert
Harborough Sherard s'attaqua

à Harris. D'autre part sir Ed-

mond Gosse, l'un des grands eri-

tiques d'Angleterre, écrivit à
Maurois une lettre qui comuen-

çait ainsi: “Puis-je prendre la
teurs anglais regardent avec in-

dignation les attaques perfi-
des dont vous êtes l’objet.” Et

il terminait par cette phrase:

Comme vous avez cité mon nom

dans votre défense, je sens que
le moins que je puisse faire est

de vous assurer de mon appro-

bation.” Les choses en resté-
rent li. Empressons-nous d’a-

jouter, pour que personne ne
nous taxe nous-même de pla-

giat, que nous résumons l’af-

faire d’après une vieille chroni-

‘que de Pierre Bonardi. Pour
situer les futurs lecteurs de

Maurois, rappelons què Shelley

naquit en 1792, Il fut, parmi

“les poètes romantiques du XIXe
siècle, l'un des plus romanti-

ques, Il se noya dans le naufra-

ge de son bateau, 'Ariel, en

juin 1822, Son ami Edward

Williams et les membres de son

équipage périrent avec lui.

L'Illetiré,
(reproduction interdite)

 

 
 

Vos vieilles gravures sont sa-
les et ont beaucoup jauni, ren-

dez-les nettes et blanches en Jes

mettant à tremper pendant 24
heures dans de l'eau oxygénée
à un demi-volume, avec addition

d'une faible quantité d'ammo-

niaque,

BEAUX LOTS
A VENDRE

Dans les rues Eastern et St-
Joseph annexe, Pour tous ren-

seignements, s'adresser à

HENRI GIROUARD

470 Eastern tél. 18-W

PLANCHER FRAIS ECURE
ET LÉVIER QUI DÉBORGE!

> de   

   
© Yous n'avez pas A vous Inquiéter
quand un renvoi d'eau se bouche...
pas sl vous avez dela Lesalve Gillett
sous la main | Versez-en dansl’évier
et l’eau s’écoulera bientôt normales
ment.

Ce puissant et efficace nettoyeur
vousévite d'innombrables corvées.
Fait disparaître graisse et saleté
sans dur frottage. Détrult le con-
tenu des cablnets extérieurs. Déso-

doriss les poubelles. Nettole tout.
Profitez des bienfaits que peut vous
assurer la Gillett
++» AChetez-en au-
jourd'hul même.

© Ne faites jamais
dissoudre La lessive
dans l'eau chaude.
L'action de la les-
sive elle-même ré-
chauffe l'eau, 
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Le nouveau brûleur à l’huile
MONOFLAME

Facile à allumer et à nettoyer — Simplicité de construe-
tion — Qualité Silent Glow. Chaque Monoflame porte la
garantie ordinaire que les fabricants de (TT

|

Silent Glow mettent sur tous leurs brûleurs.
Donnez votre commande maintenant pour
livraison immédiate,

PRIX
$44.50

CHEZ

E. J. MeKENNA ENR.
0.-L. LEWIS, PROP.

WATERLOO TEL, 60
Représentant autorisé des

vente CENT GLO
SERVICE BRULEUR À L'HUILE »
I

Vente et Service

Fabriqué
a

Waterloo
depuis
1930

 

2
4
5

CONFIEZ vos ASSURANCES A

C.-E. NORRIS
VIE, FEU, AUTOMOBILE, ETC.

e

Représentant de compagnies telles que
NORTH AMERICAN LIFE

LONDON & LANCASHIRE

HALIFAX INSURANCE CO.

WATERLOO TEL, 136-J
 ig

 

 
—

ERIGEZ UN MONUMENT DURABLE
A CEUX QUI VOUS SONT CHERS

Visitez notre assortiment varié à

WATERLOO ET GRANBY

Prix sur demande.

 

 

 

Nous nous occupuns anssi des
inscriptions,

Bradford Granit & Marble Works Reg.

REMORQUAGE Pr Pate CHAMPLAIN

GAZOLINE, HUILE, PARTIES D'AUTOS, ETC.
Nous achetons et vendons les voitures usagées.

e

APPELEZ
284 & 379-3

MONTY & TRANCHEMONTAGNE
WATERLOO, P. Q.

 

 

 

J.-J. PATERSON ENR.
WATERLOO ET GRANBY

Félix Beaudry, Prop.

Assistant: M. Lucien Gingras

Service d’ambulance

WATERLOO, P. Q.

Salons mortuaires

TEL, 210

 

 

 

QUAND VOUS AVEZ BESOIN
D'UNE AUTO

TAXI0V DRIVE-YOURSELF

APPELEZ

LEMAY TAXI
Tél. 389

A VOTRE SERVICE JOUR ET NUIT.

617 EASTERN WATERLOO, P. Q.
 

   Un éclairage

 

moderne C'EST CE QUE VOUS
OBTENEZ AVEC LES

AMPOULES
ELECTRIQUES

FLUORESCENTES

 

  

 

Un bienfait pour les yeux, une grande économie, plus de

confort et de meilleures conditions de travail,

Demandez nos prix,

Waterloo Electric Reg’d
PHILIPPE LEGARE, PROP.

606A, Principale (en arrière de l’hôtel Canada), Waterloo
Case postale 369—Tél. 304 @ggF- Service expert pour lignes rurales  
 fe
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VRAIMENT

On décrit dans Maclean's
comment la Corporation des
Biens de Guerre vend aux A-
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méricains, à prix dérisoire, des cheta, par exemple, à $302 cha-

avions pourtant recherchés par cun, 185 Fleet Finches pour
les contribuables canadiens qui lesquels le marché canadien é-

les ont payés de leurs taxes. Un jtait pourtant prêt à payer $1.-
courtier américain en avions a-1950. l'aviation civile canaalen-

 

TT

a rot G

mECtre
:

7

oUDREAv
q'assur

le même courtier américain a

pu en acheter a $2,700. Le Ca-
nadien qui les rachétera devra

débourser $10,000. Pourquoi ce

traitement de faveur aux Amé-

ricains? Pourquoi War Assets

Corp. ne vendrait-t-elle pas di-

ne demande des Cornells, Mais

ance

putomobile |
— \

vieFeuva pui" etes xa. 367 \ rectement à l'acheteur cana-

Repo00 dien? Ce sont les taxes dezelui-ci

WATERH LT qui ont produit ce matériel et la

34, Tue Eis mT premiére chance devrait aller

aux Canadiens.

*

  L'impopularité grandissante
 

TOUTES SORTES

27, rue Centre   SERVICE DE REFRIGERATION DE

GRANBY

dont écupe le gouvernement s0-

cialiste de l'Angleterre, même

aux yeux de Ju classe ouvrière
qui n'aime guère se faire mel-

tre au travail par décrets, de-

vrait, bien naturellement,

réfléter dans les journaux

c'est ainsi que la chaine

feuilles de Lord Kemsley west
portée rudement à l'attaque du

cabinet anglais depuis quelque

temps. Mais comme tout régime

socialiste endure bien mal la

critique, l'hon. Morrison n'a

pas mis de gants blanes pour

informer Kemsley que ses jour-

se

et

des

 

TEL. 530  
 

naux devraient se tajre ou subir
 

AGENTS POUR 21, St-Antoine Nord

 

LES POBLES ET FOURNAISES
L’ISLET

Mainville & Pincince

les conséquences de leur franc

parler. La menace était si cfai-

re que tout le monde journalis-

tique en est resté songeur, En

pays vraiment démocratique, un

journal peut, sans craindre la

suspension, Hamer Ja Régime

autant et aussi souvent qu’il le

veut. Mais la théorie sociahste.
elle, estime carrément que pour
opérer avec succès, un gouver-

nement doit supprimer la criti-

que. +

Un confrère des hebdos ru-

LAVEUSES
ET RADIOS

°

Képarés par des experts

J

Ouvrage garanti  GRANBY Tél, 604
 raux qui ne délesee pas le mot

   

 

    

   

 

HE

uncitoyen No 1

vous résoudrez le cas

Nol...    
] L nes'agit pas d'être égoïste mais de

comprendre qu'ure nation ne vaut

que ce que valent ses citoyens.

Le bien-être de la nation canadienne ne dépend pas
que de ses citoyens éminents, mais bien de chacun de
ses 12,000,000 de citoyens.

A l'heure actuelle, ce bien-être est menacé par
le danger d'inflation. Déjà, des milliers dans les pays
dévastés par Ja guerre souffrent de cc terrible fléau.

Pour tour citoyen, l'inflationsignifie, une diminu-
tion de la valeur du doilar:le coût de la vie augmente
car les dépenses inuriles font monter le prix des
Marchandises rares.

La guerre fait toujours surgir le danger d'inflation

«+ seule la prudence du peuple peutyfaire échec,

Comment? Surtout par la conservation . . . en
n’achetant que les marchandisesassez abondantes et en
épargnantjusqu'au jouroù le marché offrira en grande
quantité les articles actuellement rares.

On aide ainsi à maintenir les prix ec à garder au
doilar sa valeurréelle.

Si vous êtes un citoyen No 1, vous éviterez donc
scrupuleusement d'acheter sur le marché noir, ct vous

épargnerez de l'argent en:

# déposant à votre compte d'épargnes;

® maintenant vos assurances;

# achetant des obligations de ta Victoire, des certi-

ficats d'épargne de guerre;

# conservant les valeurs achetées pendantla guerre.

Voilà les principes de la conservation, première
condition de la sécurité personnelle ct première qualité
du citoyen modèle,

BANQUE DE MONTRÉAL
au service des Canadiens dans toutes bes sphères

de la vie depuis 128 ans
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La PLUS FAMEUSE MARQUE DE

5450 Cismants
LIVRE DE MARIEE
£5 ASSURANCE  

Bijouterie MODERNE
P.-P. ROUSSIN, prop.
490 rue Principale
WATERLOO, P.Q. 

 

pour rire, publie la trouvailic

suivante des bouche-trous:

ESS
LE BRULEUR

ABC
EST SANS

RIVAL

344.50 

SATISFACTION
ASSUREE

POUR TOUS CEUX
QUI S'EN SERVENT

Pour vos installations ou

réparations, voyez

Geo.-A. Tetreault
38 rue St-Joseph TEL. 311

Barils, chantepleures,

bouteilles et autres
accessoires,  
 

 

>

 

Granvy, tél. 910

LOUIS-J.
COURTIER EN ASSURANCES

Waterloo, tel. 243

LAPORTE

 

Vis GarantieAutomobile
Incendie Bris-de-Glace
Accident

=

Responsabilité Vol (tous
Maladie Explosion

Transport
Police flottante

sur biens
personnels

de fidélité

risques)
 

9, RUE IRWIN
AT8, RUE PRINCITALE, WATERLOO, QUE.

. GRANBY, QUE.

 

MONTREAL

| Entrepôt à Montréal:

1034 rue Wellington
Tél: Plateau 8147.

EXPEDIEZ PAR

MENARD EXPRESS
(Successeur de Lemay Express)

Service quotidien entre

ENTREPOSAGE DES MEUBLES, ETC.

et WATERLOO

Bureau central à
Waterloo

523 Lewis, Tel 182.W

 

 

 

 

 

  
 

 

M. Joseph Bédard, de Granby;
M. et Mme Albert Forand et

Mme Edmond Chaput, de St-

Césaire, Mme André Bisson, de

St-Paul d'Abbotsford, M. et

Mme Georges Forand, de Saint-

Jean-Baptiste; M. et Mme An-

toine Lambert, de Johnville:

Mme Alphonse Bélisle, de Rox-

ton Falls; Mme Noé Sorel, Mme

Horace Arbec et Mme Jean-Bap-

tiste Georges, de Farnham. As-

sistaient ‘également aux funé-

raîlles un grand nombre d'amis

de Waterloo.

Un landau de fleurs précé-

dait Je cortège,

Les restes mortels de M. Ri-

card ont été inhumés dans le
cimetière paroissial, sous ln di-
rection de M. Léo-Paul Ledoux,

des Frais funéraires.
La famille en deuil a reçu un

grand nombre de témoignages

de sympathies, auxquels nous

joignons les nôtres.
  

ENCAN
chez

M. G.-A. ROBICHAUD
West-Ely

6 milles du village de Valcourt

LUNDI LE 5 AOÛT 1946
à 10 heures de l'avant-midi

e

Seront vendus: 21 vaches,

8 chevaux. 8 taures, 50

jeunes cochons, 4 truies, 1

gros cochon, ainsi que les
! instruments aratoires.

  | Le diner sera servi sur les lieux

    

 

 

 

+ d

Un ancienne demoisetlo télé-

phone à la police: so ad -— oo 7

—Sergent, venez vite, un PEL, 466

homme prend son bain devant

ma fenêtre, ju vois toute lu...

cérémonie. Dr C.-L. BEAULIEU
Le sergent vient ct ne  voil Chirurgien-dentiste

rien, °
—Mais je ne vois rien d'ici,

mademoiselle, 9 RUE DUFFERIN (En face du bureau de poste)

—Je le sais bien, répond-elle, GRANBY
mais montez surle siège des eu-

hinets, vous verrez. *

M. ALB. RICARD |. 1

(Suite de la page 2) »

M. ct Mme Armand Dalpé, Mme Valmore G ingras
Edouard Duquette, M. Georges

Duquette, M. et Mme Léo Du- ENCANTEUR LICENCIE
quette, Mme L. O'Breham, de

Fulford; Mme Willie Bourgeois, Tous genres d'encans et successions
M. et Mme Léonard  Dozois,

Mlle Béatrice Bourgeois, M. et 45, RUE PARÉ GRANBY TEL. 527
Mme Jean Moisan, Mme Eucli-

de Chagnon, Mme Théodore |4 +
Aubin, M. et Mme Stanislas

Dalpé, M. et Mme Roland Seat, |. —— .
 

RUE CLARK

SI VOUS AVEZ UNE PROPRIETE A VENDRE OU A
ECHANGER, CONSULTEZ

R.-J. GRAVES
Agent d'immeubles pour la ville et pour la campagne,

Aussi assurance de ton- ponte,

WATERLOO TILL. 252

 

35 NORTH

Réparations générales Garage GEVRY-NORMANDIN

Spécialité: DEBOSSAGE ET PEINTURE

GAZ, HUILE, ETC,

Ouvert 7 jours par semaine

TEL. 297

Soudures de toutes sortes

Ouvrage garanti  
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NOUVELLES DE WATERLOO
 

—M. et Mme Amédée Jolin —Mme J. Laviolette est re-
sont partis mercredi pour une tournée à Montréal après avoir
villégiature à Taylor Beach, passé une couple de semaines à
Maine. Waterloo, l’invitée de M, et de

—M. Georges Brouillette, de Mme J.-H. Labelle.
St-Jean, est actuellement l'invi- —M, et Mme A. Breault, de

té du maire, le docteur Vietor New-Haven, Conn., Mme H. La-
Gariépy. france, de Sanford, Me., pas-

sent la semaine en ville, les in-

vités de M. et de Mme Roland

Boucher,

—M. Wilfrid Bruneau, d’As-

—Mile Frangoise Gaboury,
de Montréal, a passé la fin de

semaine à Waterloo, l’invitée de

Mme J.-A. Légaré,
 

Saveur Délicieuse

THE ET CAFE

SALADA

 

LE JOURNAL DE WATERLOO, VENDREDI, 2 AOUT 1946
 

 

bestos, et ses enfants, ainsi que
Mme Ulric Bruneau, également
d’Asbestos, ont été les hôtes de
M, et de Mme Roland Boucher
mercredi dernier,

—Le révérend Père Louis-
Joseph, o.f.m., curé de Welland,
Ont., ainsi que M.l'abbé Benoît
Caron, vicaire à Longueuil, ont

rendu visite à leur cousine, Mlle

Germaine Paré, au début de la
semaine.

—M. et Mme Arthur -Duro-

cher, de Granby, annoncent le
mariage de leur fille, Madclei-

FN
| THEATRE

CARTIER
GRANBY

Ven.-Sam, 2.3 août

Fern. Gravey et Jules Berry
dans

TOUCHE-A-
TOUT

Aussi: William Boyd dans

BAR 20 RIDES
AGAIN

  

 

 

 

SERVITEURS COMPLAISANTS
qui

COÛTENT PEU

Vivez agréablement

par l'électricité !
Un bon aspirateur électri-
que tient non seulement

les tapis parfaitement
propres, mais il nettoie
-aussi les tentures, capi-

tonnages, murs, et exé-

cute d'autres travaux
d'entretien dans la

 

maison,

Le fidèle fer à repasser

électrique, serviteur sans

prix dans toute demeure.

Les nouveaux modèles à

chaleur réglée, protègent

tous les tissus contre les

dommages d'une trop

forte chaleur.

 

Le mélangeur électri-
que, un auxiliaire de

cuisine qui peut vous

éviter beaucoup de
mouvements! Aucun

effort pour battre
des oeufs, malaxer
des pâtes à gâteau,

des pommes de
terre et autres lé-
gumes, desserts,

etc.

 

Un éventail électri-
que pour vous rafrai-
chir en tout temps.
Fait circuler l'air li-
brement dans toute
la maison,

 

Préparez-vous dès maintenant à acheter les
nouveaux oppareils électriques à mesure

qu'ils seront en vente.         

  
   

 =  
  

‘’Appartenaat à
, cœuxqu'ellesort”

  

 

Dim.-lun.-mar.  4-5-6 août
Judy Garland dans

| THE HARVEY
GIRLS

Aussi: Comédie ct sujets courts

Pour répondre à In satisfaction
de beaucoup de nos clients, la
direction appellera probable.
ment le nouveau théâtre Roxy.
Comme il yu déjà à Cowans-
ville un tréâtre “Princesse” et
qu'il y aurait souvent confu-
sion dans les pancartes publi-
citaires et annonces dans les
journaux, il est par conséquent
impossible de donner le nom
de “Princesse” au nouveau
théâtre, comme le désireraient
un grand nombre de nos clients |
et amis, — La Direction, |

   

 

 
 

à la société dontils font partie. Nos

 

ne, avec M. Jean Goudreau,
fils de M. et de Mime Hector
Goudreau. La bénédiction nup-
tiale leur sera donnée, dans l’in-
timité, en l'église Sainte-Famil-
le de Granby, le samedi 17 août,
à huit heures. Pas de faire-
part.

—Mlle Marthe Guérin, g.m.

e., était chez ses parents, a Coa-
ticook, dans le cours de la se-
maine,

 

I

ANNONCES
CLASSEES   

FERMEà vendre, de 280 a-
cres, avec bonne maison en
brique de 2 étages et commo-
dités modernes, dans le village
de l’Enfant-Jésus d’Ely, à une
faible distance de l’église et de
l’école. 50 bêtes à cornes, y
compris animaux de race Hol-
stein, 90 cochons, camion, trac-
teur et toutes machines agrico-
les. Vendra avec ou sans rou-
lant. S'adresser à Jos. Nof-
mandin, l’Enfant-Jésus d’Ely.

  

VIGORINE—Ie tonique vivi-
fiant pour hommes faibles, ner-
veux, épuisés. Traitement de 15
jours, $1. A la Pharmacie Ro-
bert, Waterloo,

  

A VENDRE — Maison ct ef-
fets mobiliers. S'adresser à 85,
rue Taylor.
 

 

Pour une forme svelte—les
comprimés Slendor. Efficaces,
Inoffensifs, Traitement—2 se-
maines—S$1.00; 12 semaines—

S5.00, À la Pharmacie Robert.

  

 

  
  

l'homme qui enest le créateur. À notre époque de production en série,

A VENDRE — Poste de ga-
zoline, restaurant et maison à
deux étages. Aussi moulin à fa-

rine situé sur la route No 7,
dans le village. S’adresser à
Philiza Lefort, Sabrevois, com-
té d’Iberville, P.Q.

ENING RL.YsAs Sautbitsant

65e Année, — No 28.my eeeee

ee

A VENDRE — Petite bouti-

que de miachiniste actuellement

exploitée avec succès. S'adresser

à 53A rue entre, Granby.
— ———

JEUNE FILLE demandée. —La
Banque de Commerce demande jeu

ne fille strictement bilingue pouvant

fournir de bonnes références. S’a-

dresser au gérant.

 

“Journal” tous ceux qui lui ont témoigné de lu

sympathie soit par

bouquets spirituels, curtes de
sympathie ou assistance

|

La famille Albert Ricard désire remercier pær lu voix du

ceux funérailles,

Remerciements pour
sympathies

offrandes de fleurs,

Ze
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ar
un fauteuil ou un pupitre n’est pas seulement un objet

d'utilité, il devient ‘aussi une oeuvre d'art dont les

rourbes élégantes et les délicates sculptures, parfaites dans

leurs proportions et leur exécution, témoignent de l'habilété de

il y a encore dela place pourles artisans qui sont fiers du travail de teurs mains.

“JE VEUX APPRENDRE UN MÉTIER"

permettent de se préparer à gagner plus facilementleurvie, les aident à

meilleurs voeux aux jeunes qui se

proposent d'apprendre un métier !

De nombreux domaines sont ouverts aux jeunes gens qui ont des aptitudes naturelles

pourles travaux manuels, Les écoles techniques et les écoles de métiers leur

s'assurer la sécurité matérielle et à rendre service

   LE

l'EU À PEU la forme se dessine .

sous la main experte de l'ébéniste,
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